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Pâturage d’automne

Après une fin de semaine dernière estivale, favorable à la pousse,

cette semaine, plus humide et plus froide, a quelque peu ralenti la

production d’herbe. Le retour de la douceur annoncé pour la

semaine prochaine devrait permettre une nouvelle accélération de

la croissance de l’herbe. Les prairies sont globalement bien

fournies en herbe et le pâturage a pu reprendre le dessus sur la

consommation de fourrage conservé.

L’herbe d’automne présente des valeurs alimentaires proches de

celle du printemps (équivalente en azote mais légèrement

inférieure en énergie) et s’avère ainsi être un fourrage intéressant

à valoriser, par exemple sur des laitonnes fraichement sevrées en

leur assurant des croissances comprises entre 600 et 800

grammes par jour. Attention cependant, cette herbe est riche en

eau, ce qui peut se traduire par un encombrement important qui

va limiter l’ingestion. Dans ce cas de figure, un apport

complémentaire de céréales (environ 1 kg/animal/jour) peut

s’avérer nécessaire, ainsi que du foin pour ralentir le transit.



Implantation des méteils

Ensilage des sorghos monocoupes

Les sorghos monocoupes ont des cycles de végétation compris entre 4 et 5 mois. Pour les

variétés qui contiennent du grain, la récolte doit intervenir lorsque les grains sont au stade

laiteux-pâteux, de manière à viser une teneur en matière sèche de 28%. Une teneur en

matière sèche inférieure va dégrader la valeur alimentaire du fourrage récolté (perte

essentiellement par les jus). À l’inverse, avec une teneur en matière sèche trop élevée

(supérieure à 32%) la digestibilité de la cellulose et de l’amidon chute rapidement. La qualité

de fermentation du silo et donc la conservation risquent également d’être impactées.

La fin du mois de septembre s’annonce plus ensoleillée. Les semis de méteils vont pouvoir

démarrer dès le retour de conditions plus favorables. S’il est encore possible de semer des

prairies à implantation rapide (ray-grass italien ou hybride), les prairies à base d’espèces à

implantation lente (dactyle, fétuque élevée, luzerne..) doivent maintenant être semées sous

un couvert de méteil afin d’être protégées durant l’hiver.

En cas de semis simultané de méteil et de prairie, il est possible de le réaliser en un ou deux

passages. Dans ce dernier cas, prévoir de semer le méteil en premier, à une profondeur

d’environ 4 cm puis la prairie dans un second temps, à 1 cm de profondeur maximum. En

cas de semis simultané, choisir une profondeur de semis intermédiaire (entre 2 et 3 cm) et

homogénéiser régulièrement les semences dans la trémie du semoir afin d’éviter qu’elles ne

se trient.

Les méteils semés seuls (sans prairies) permettront l’implantation d’une seconde culture à la

suite de leur récolte au printemps prochain
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